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Le Valais, la Suisse, les identités et la cohésion nationale
    
Monsieur le Président du Grand Conseil valaisan,
Monsieur le Président du Gouvernement valaisan,
Monsieur le Président du Conseil des Etats,
Monsieur le Conseiller fédéral,
Autorités fédérales, cantonales et communales,

Chères Valaisannes et Valaisans, Chères concitoyennes et 
concitoyens,

Puisqu’en cette année 2015, le Premier citoyen du pays est 
valaisan, l’honneur m’échoit de vous transmettre les plus 
cordiales salutations et les meilleurs vœux de l’Assemblée 
fédérale en ce jour de commémoration du Bicentenaire de 
l’adhésion du Valais à la Confédération. 

Au-delà des contraintes et des aléas politiques ou des 
événements qui ponctuent notre quotidien, il est une certitude : 
la Suisse et les Suisses aiment le Valais et ses habitants ; quant 
aux Valaisannes et aux Valaisans, ils sont fiers d’être suisses. 
Cet attachement partagé, qui vaut pour tous les cantons, tenant 
parfois de la magie et souvent d’un pragmatisme lucide, ne va 
pourtant pas de soi. Il dépend de notre volonté à vivre 
ensemble.  

A cet égard, le Parlement fédéral joue un rôle majeur. La société 
et son évolution, marquées du sceau de l’individualisme et des 
intérêts particuliers, tant pour les personnes que pour les 
entités institutionnelles, rappellent qu’il est de notre 
responsabilité de renforcer et de réinventer les instruments qui 
concrétisent une valeur fondamentale sans laquelle la Suisse ne 
serait pas : la cohésion sociale et nationale.

Car, la cohésion nationale se construit, se redessine sans cesse, 
dans un environnement complexe. Ainsi, réunir dans une 
harmonie Confédérale des appartenances multiculturelles, 
plurilingues, géographiques, socio-économiques, voire 
identitaires, d’une telle diversité est une entreprise audacieuse 
et exigeante. 

Les élus fédéraux y sont constamment confrontés. Eux qui se 
voient contraints d’inscrire leur action dans une double 
perspective : celle de s’engager pour l’ensemble du pays en 
fonction de leurs valeurs et de leurs convictions politiques ; celle 
aussi de porter à Berne les préoccupations de leur territoire 
cantonal. La conciliation de ces deux postures n’est ni aisée, ni 
catégorique. Elle s’impose cependant et suppose que la 
population comprenne qu’entre valeurs, postures partisanes ou 
régionales, voire défense d’intérêts particuliers, la politique est 
un art difficile, qui mérite le plus grand respect. 

Si les identités et les particularismes régionaux constituent de 
toute évidence un ciment social important, prenons garde qu’ils 
ne deviennent sources de repli sur soi ou de prétexte à 
stigmatisation ou exclusion. Les défis de la cohésion sociale et 
nationale, dans une Suisse moderne, innovante et ouverte au 
monde demeurent, pour la Confédération, les cantons et les 
communes un enjeu majeur. A nous tous d’assumer cette 
responsabilité, au nom de l’intérêt général.

Mesdames et Messieurs,

Le Valais fait pleinement partie intégrante du « modèle suisse ». 
Ce bicentenaire est donc une magnifique opportunité pour 
renforcer nos liens : entre Valaisannes et Valaisans, entre nous 
Valaisans et l’ensemble des Confédérés. 

Très bonne fête à toutes et tous !
Retour
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